
Bravant l'interdit, des Burundaises sont descendues dans la rue ce dimanche

  RFI, 11-05-2015    BurundiÂ : manifestation de femmes dans le centre-ville de Bujumbura  Au Burundi,  aprÃ¨s lâ€™injonction
samedi du pouvoir burundais dâ€™arrÃªter immÃ©diatement ce quâ€™il  appelle Â«Â lâ€™insurrectionÂ Â» contre la candidature du
prÃ©sident Pierre Nkurunziza  Ã  un troisiÃ¨me mandat, quelque 200 femmes, bravant l'interdit, sont descendues  dans la
rue ce dimanche 10 mai, le matin, dans le centre de Bujumbura. Depuis le  dÃ©but de la contestation, câ€™est la premiÃ¨re
manifestation dans le centre-ville  de la capitale.  Les femmes, ce  matin, sont fiÃ¨res. Nous avons interrogÃ© une femme
qui se prenait dans les bras  avec une autreÂ : Â«Â Nous sommes les premiÃ¨res Ã  Ãªtre arrivÃ©es en centre-ville.  La police
nâ€™a pas osÃ© intervenir, câ€™est la preuve que mÃªme les fous respectent  les femmesÂ Â», nous disait-elle, ce matin. 
 Elles ont  dÃ©filÃ© dâ€™abord sur la place de lâ€™IndÃ©pendance. LÃ , elles ont Ã©tÃ© stoppÃ©es par la  police et ont Ã©tÃ© cantonnÃ©es
devant le ministÃ¨re de lâ€™IntÃ©rieur pendant Ã  peu  prÃ¨s trente minutes. Puis, elles ont dÃ©cidÃ© de marcher, bravant les
cordons  policiers.  Nous avons vu  des policiers sortir des grenades de gaz lacrymogÃ¨ne et ne pas oser les lancer  sur
ces femmes qui chantaient pour la paix.  Â«Â Nous  sommes lÃ  contre le 3e mandatÂ Â»  Â«Â Nous  sommes les mÃ¨res.Â Ce
sont nos enfants qui sont tuÃ©s. Ce sont nos enfants qui  sont en prison. Nous sommes lÃ  pour le respect des droits
humains. Nous sommes  lÃ  contre le troisiÃ¨me mandatÂ Â», scandaient-elles  Toutes ces  femmes ont ensuite rejoint
dâ€™autres groupes qui arrivaient d'une autre  direction. A Bujumbura, nous avons ainsi assistÃ© Ã  des situations incroyables
oÃ¹  il y avait des cordons de police qui bloquaient ces femmes et qui les  empÃªchaient de se rejoindre. Puis, elles se
mettaient Ã  courir pour se rejoindre  sans que la police nâ€™ose intervenir.  Lorsque les  policiers essayaient de les bloquer, Ã 
chaque fois, elles sâ€™assayaient par  terre, mains en lâ€™air, et toujours en chantant. Puis, elles se remettaient en  route au
grand dam des forces de sÃ©curitÃ©.  A plusieurs  reprises, des policiers Ã©nervÃ©s les ont menacÃ©es avec des grenade de
gaz  lacrymogÃ¨ne mais dâ€™autres les ont dÃ©couragÃ©s. Il fallait voir ces femmes se  mettre Ã  courir entre les policiers qui
Ã©taient sans cesse en train de reculer  pour reformer les barrages. Finalement elles se sont retrouvÃ©es Ã  plus de 200. 
PriÃ¨res, hymne  national, chants pour la paix, elles ont fait ce que les hommes nâ€™ont jamais  rÃ©ussi Ã  faire, câ€™est-Ã -dire
dÃ©filer dans le centre ville. Les hommes, des  jeunes des quartiers populaires ou des Ã©tudiants pour lâ€™essentiel, ont
pourtant  essayÃ©, ces deux derniÃ¨res semaines, mais ils ont toujours Ã©tÃ© bloquÃ©s dans les  quartiers pÃ©riphÃ©riques par
les forces de sÃ©curitÃ©, la police et surtout avec  des gaz lacrymogÃ¨nes, camions anti-Ã©meutes et tirs Ã  balles rÃ©elles. 
Â«Â Si Ã§a  avait Ã©tÃ© des hommes, Ã§a fait longtemps quâ€™on les aurait dÃ©gagÃ©sÂ Â», a  expliquÃ©, Ã  RFI, un policier.  Â«Â Ils
savent  que tirer sur nous, Ã§a donnerait une image encore plus dÃ©sastreuse Ã  la police  burundaiseÂ Â», a confirmÃ© lâ€™une
des manifestantes.  De 10h00 Ã   midi, ce dimanche, elles se sont dispersÃ©es petit Ã  petit - quand elles lâ€™ont  dÃ©cidÃ© - se
prenant dans les bras, pleurant aussi pour certaines, pour Â«  rejoindre les hommes restÃ©s Ã  la maison Â», disaient-elles
amusÃ©es. Elles sont  heureuses aujourdâ€™hui dâ€™avoir rÃ©ussi lÃ  oÃ¹ les hommes ont Ã©chouÃ©. 
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